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L 
es instances na�onales ont récemment 

évalué l’organisa�on de la CII suisse. Il 

en découle une défini�on opéra�on-

nelle qui valide les travaux de clarifica-

�on de la CII-Valais entrepris ces dernières 

années. Le terme de CII désigne donc toute 

forme de collabora�on, que cela soit un simple 

échange d’informa�ons ou la mise en place de 

mesures communes, entre les domaines de la 

sécurité sociale, de la forma�on et de l’inté-

gra�on. Le but est d’apporter des solu�ons 

efficaces et efficientes aux personnes concer-

nées. En fait, il est maintenant reconnu par 

tous que les ins�tu�ons ac�ves dans les do-

maines de la sécurité sociale, de la forma�on 

et de l’intégra�on créent de meilleures condi-

�ons d’inser�on lorsqu’elles coordonnent 

leurs ac�ons. Au-delà des ques�ons de termi-

nologie, la CII na�onale s’est également réor-

ganisée sur un modèle très semblable à celui 

mis en place en Valais. Elle s’est dotée, dès 

septembre 2017, d’un bureau permanent 

ra,aché au secrétariat à l’économie (SECO). Il 

est dirigé par Chris�an Kälin. Ce bureau aura 

notamment le rôle de favoriser les échanges 

d’informa�ons avec les structures cantonales 

de la CII. 

  

Côté valaisan, la grande maison de la collabo-

ra�on interins�tu�onnelle poursuit son che-

min… La CII a décidé de me,re un accent par-

�culier sur la probléma�que des jeunes sans 

solu�on au terme de leur scolarité obligatoire. 

Pour cela, le nouveau disposi�f de la Plate-

forme T1 a été formellement présenté aux 200 

responsables et collaborateurs en charge de 

ce public lors de la journée CII cantonale du 7 

novembre.  

P 
our la majorité des jeunes Valaisannes et Valaisans la phase de 

transi�on entre la fin de la scolarité obligatoire et l’entrée en for-

ma�on post-obligatoire, appelée Transi�on 1 (T1), se fait naturel-

lement. Cependant, chaque année en Valais, près de 1000 jeunes 

se retrouvent sans solu�on au terme de leur scolarité obligatoire. En effet, 

ce,e phase est une phase cri�que du processus d’orienta�on-sélec�on qui 

va déterminer le parcours de forma�on des jeunes. 

 

La CII Valais a décidé de me,re un accent par�culier sur ce,e probléma-

�que en 2017. Un nouveau disposi�f a été créé, la Plateforme T1, ra,achée 

au Service de la forma�on professionnelle et opéra�onnelle sur l’ensemble 

du canton. Concrètement, ce,e plateforme est un ou�l de coordina�on et 

d’accompagnement des jeunes de 15 à 25 ans sans solu�on. Elle vise avant 

tout la construc�on et la réalisa�on d'un projet de forma�on post-

obligatoire et à en assurer son suivi afin de prévenir les décrochages de for-

ma�on en proposant des mesures ad hoc (table ronde, assesment, mesures 

transitoires, etc.). Selon sa propre situa�on, le jeune pourra être orienté 

vers une solu�on transitoire adéquate qui prendra en compte ses intérêts 

et ses compétences. L’approche inclusive et proac�ve dans la ges�on des 

jeunes favorisera l’engagement personnel du jeune et de sa famille dans le 

processus de prise en charge.  

Pour cela, la Plateforme T1 est dotée de deux unités fonc�onnelles:  

1
ère

 unité / Centre de monitorage : recensement des jeunes libérés de la 

scolarité obligatoire sans solu�on et/ou en rupture de forma�on/mesure 

d’accompagnement. Le centre photographie aussi, de manière longitudi-

nale, le parcours de forma�on des jeunes de la fin de la scolarité obligatoire 

jusqu’à l’entrée sur le marché du travail (transi�on 2). Pour cela, un système 

de repérage et de suivi des jeunes a été développé par le SFOP en collabora-

�on avec l’Observatoire valaisan de l’emploi (OVE). Ce système nécessite la 

par�cipa�on de la majorité des partenaires ins�tu�onnels concernés par le 

phénomène de la T1, à savoir les partenaires CII ainsi que les services canto-

naux de l’enseignement et de la jeunesse.  

2
ème

 unité / Cellule de traitement : analyse et triage de l’ensemble des dos-

siers en provenance du Centre de monitorage selon leur degré de complexi-

té : situa�ons simples versus situa�ons complexes. Pour les situa�ons 

simples, le professionnel du terrain mobilise en autonomie son réseau ins�-

tu�onnel (CII simple/réseau). Les situa�ons présentant davantage de pro-

bléma�ques sont traitées, quant à elles, selon les modalités en usage dans 

la CII pour les situa�ons complexes.    

La plateforme T1 existe  

sfop-plateforme@admin.vs.ch 

 h,ps://www.vs.ch/web/sfop/plateforme-t1 

 h,ps://www.cii.ch 
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D 
ès décembre 2016, suite à une jurisprudence du TF, la forma�on professionnelle 

ini�ale des jeunes assurés AI dure en principe deux ans. Jusqu’alors, l’AI accordait 

1 année, puis 1 année supplémentaire si les perspec�ves d’intégra�on sur le mar-

ché primaire de l’emploi à l’échéance de la forma�on étaient bonnes. Non régies 

par la Loi sur la forma�on professionnelle, ces forma�ons (forma�on AI ou PraInsos) se dérou-

lent principalement en centre et préparent à une ac�vité auxiliaire sur le marché de l’emploi.  

Les jeunes, qui remplissent les condi�ons de droit pour des mesures d’ordre professionnel, 

mais dont les ap�tudes ne perme,ent vraisemblablement pas l’obten�on d’une AFP, ont droit à une forma�on AI ou PraInsos 

en ins�tu�on d’une durée de 2 ans. Les condi�ons de droit doivent être remplies de façon cumula�ve : 

� ll doit s’agir d’une invalidité qui limite considérablement l’assuré dans sa forma�on professionnelle et entraîne d’impor-

tants frais supplémentaires dus à l’invalidité. 

� L’assuré doit être apte à la réadapta�on, c’est-à-dire qu’il doit être objec�vement et subjec�vement en état de suivre 

avec succès des mesures de forma�on professionnelle. 

� La forma�on doit être adaptée au handicap et correspondre aux capacités des assurés. Simple et adéquate, elle doit leur 

perme,re de s’insérer dans la vie ac�ve ou dans le domaine d’ac�vité prévu. L’AI ne prend pas en charge les frais d’une 

forma�on qui n’abou�ra vraisemblablement pas à un travail suffisamment rentable sur plan économique (salaire au ren-

dement d’au moins 2 fr. 55 par heure). 

Au moment de l’orienta�on professionnelle, il appar�ent au psychologue AI de déterminer  si les condi�ons sont remplies ; de 

définir le poten�el du jeune par les moyens à sa disposi�on (tests, bilans avec enseignants, divers intervenants, bilans médi-

caux) ; de déterminer le niveau de forma�on adapté (forma�on AI, PraInsos, AFP, CFC) en centre ou dans l’économie ; de défi-

nir les cibles professionnelles adaptées et réalistes.  

Assurance invalidité et forma!ons ini!ales 

F 
ruit d’une collabora�on entre le CMS et le Service social de la Ville de 

Sion, l’OSEO, le Service de l’ac�on sociale (SAS), ainsi que la HES-SO 

Valais Wallis, une nouvelle mesure bap�sée « inser�on sociale ac�ve » 

a été lancée en septembre 2016, sous forme de projet-

pilote. Ce,e mesure s’adresse à des bénéfi- ciaires de l’aide sociale 

pour lesquels une inser�on profession- nelle n’est pas réaliste 

mais pour lesquels la mise en ac�vité dans un cadre approprié 

est profitable. Réalisée sous forme de stage ar�culé autour 

d’ac�vités créatrices, ce,e mesure se dis�ngue du 

« tradi�onnel » stage pra�que no- tamment en ce qu’elle 

poursuit un objec�f d’inser�on spé- cifiquement sociale 

(sans référence directe à une inser- �on professionnelle), 

qu’elle est strictement volontaire et que sa durée n’est 

pas limitée. 

Les premiers résultats mesurés sont édi- fiants. Globalement, 

tous les par�cipants ont montré des signes d’une évolu-

�on posi�ve par rapport aux faisceaux de critères pris en 

compte (santé physique et psychique, entourage social et 

familial, consomma�on, etc.). Un indica- teur cependant n’a 

pas connu d’évolu�on significa�ve, à savoir la capacité 

des par�cipants à se projeter concrète- ment dans l’avenir. 

L’expérience observée durant une année a par ailleurs permis 

d’iden�fier les bonnes pra�ques à suivre pour le personnel 

encadrant opérant dans un tel pro- gramme, ainsi que 

de chiffrer les coûts que ce,e mesure 

perme,ait d’éviter dans d’autres do-

maines, notamment médical (réduc�on 

de la médica�on, du nombre d’hospita-

lisa�on ou encore des épisodes de crise 

aigüe). 

Le bien-fondé de ce,e nouvelle mesure 

semble donc clairement établi. Elle ré-

pond aux besoins d’une popula�on par-

�culièrement fragilisée pour laquelle 

peu d’ou�ls spécifiques étaient jusqu’ici 

disponibles dans le disposi�f des me-

sures d’inser�on LIAS.  

La phase-pilote, ini�alement prévue sur 

une année, a été prolongée afin de dé-

terminer l’efficacité de la mesure sur la 

durée et de s’assurer qu’à plus long 

terme, elle ne devienne pas un 

« ghe,o » pour les par�cipants. 

Aide sociale : nouvelle mesure « Insertion sociale active »   
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D 
epuis le mois de juillet 2017, 

Addic�on Valais a intégré l’offre 

« Safe Zone » développée par 

l’Office Fédéral de la Santé Pu-

blique (OFSP). Ce projet est une plateforme 

de consulta�ons en 

ligne et gratuite. Elle 

garan�t l’anonymat 

et permet une accessibilité à tous en tout 

temps afin d’échanger avec des profession-

nels des addic�ons. Addic�on Valais met à 

disposi�on un 20% de ses effec�fs pour ce 

projet.  

annouk.roh@addic�on-valais.ch 

laurence.bertholet@addic�on-valais.ch 

sophie.flueck@addic�on-valais.ch  

 

Trois groupes thérapeu!ques ac!fs  en 

Valais 

1
er

 groupe / Préven-

!on de la Re-

chute (Sion) : groupe 

de parole des�né à des personnes (dès 18 

ans) ayant une probléma�que d’addic�on 

avec ou sans substances et ayant un projet 

d’abs�nence ou étant abs�nente. Animé 

par des intervenants en addic�ons, ce 

groupe se déroule sur des sessions de 10 

séances. De nombreuses théma�ques en 

lien avec la préven�on de la rechute sont 

évoquées avec les par�cipants. 

 

anne-sophie.loye@addic�on-valais.ch 

2
ème

 groupe / Enfants de parents dépendants (Sion/Mar�gny) : groupe 

ouvert à des enfants, ayant des parents avec une probléma�que de con-

somma�on de produits psychotropes. Il se déroule sur 2 séances d’éva-

lua�on avec chaque famille, suivi de 8 séances hebdomadaires avec des 

enfants entre 8 et 15 ans. Cet accompagnement par des professionnels 

spécialisés permet de mieux comprendre la dépendance du parent, de 

parler de leurs émo�ons à l’aide de divers ou�ls, ainsi que développer des 

stratégies efficaces pour leur développement.  

 

alain.beney@addic�on-valais.ch 

 

3
ème

 groupe / Programme MBRP - Mindfulness-Bases Relapse Preven!on 

(Monthey): 8 séances avec une succession d’exercices  sur la « Préven�on 

de la rechute par la pleine conscience », pour apprendre à faire face aux 

difficultés actuelles afin de pouvoir réduire le mal-être plutôt que se lais-

ser emporter par des réac�ons automa�ques.  

 

laurence.bertholet@addic�on-valais.ch 

       Addiction-Valais: Safe Zone et groupes thérapeutiques         

Plus d’informa!ons sur la CII-Valais 

Service de l'industrie, du commerce et du travail 

Collabora�on interins�tu�onnelle (CII) 

Av. du Midi 7, 1950 Sion 

Tél. 027 606 73 20, Fax 027 606 73 39 

Anne Beney Confortola 

anne-francoise.beney@admin.vs.ch  

 

 h,ps://www.vs.ch/cii 

 Noël est là! En ce jour, nous aimons donner, partager, recevoir et aimer!  

Profitons de ces moments magiques et faisons en sorte qu’ils soient possibles 

aussi tous les autres jours de l’année car chaque nouvelle année est une  

promesse de découvertes. 

 

Le Bureau CII vous adresse ses meilleurs vœux pour ces fêtes de fin d’année. 


